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comme dans la coupe de l'apotbccie du S. saccatn Ach., donnee par 
M. Reinke, Abhandl. iiber Flecht., IV,p.261, fig. 178. De plus les liyphes 
du bord exterieur du peritliece se continuent dans la medulle ou plutot 
proviennent de celle-ci. Ces apotliecies sont done lecidcines et immergees 
dans le tlialle, et chez elles la couche superieure du peritliece peut con- 

server le nom d’hypoO\ecium, puisqu’elle ivexiste que sous les para- 
physes. 


M. Lutz, 
dessous : 


secretaire general, lit la 


communication ci- 


Essai sur le genre Jussisea 


i 


par Mg r II. LEVEILLE. 


La Monographie du genre Onothera dont j acheve la publica¬ 
tion, l lconographie complete du genre Epilobium en cours de 
publication, m’ont amene a consulter les collections des grands 
Museums de l’Europe. En outre, a plusieurs reprises, on m’a 
soumis de grandes collections a reviser. J en ai prolite, tout en 
etudiant les Onothera et les Epilobium , pour prendre des notes 
sur un genre jusqu ici tr£s confus et sur lequel n’a paru nul 
travail d ensemble. Je veux parler du genre Jussixa. 

Le petit travail que j’ai l'honneur de presenter n’est que le 
resume des notes que j’ai prises dans le passe. 

Le genre Jussixa est represente dans les cinq parties du 
monde, mais se complait plus particuli£rement dans l’Amerique 
du Sud, notamment au Bresil. 

Les especes sont, en general, tres polymorjihes : elles sont a la 
fois glabres ou velues; les fleurs sont, dans la meme espece, 
tantot grandes, tantdt petites, parfois jaunes, parfois blanches. 
Le Jussixa repens presente, en outre, des fleurs blanches, jaunes 
a 1 onglet. C’est dire qu’on peut observer, dans ces especes, les 
pbenom^nes de l autometamorphisme. 

J indique, pour chaque espece, la synonymic, telle que j ai pu 
1 etablir actuellement, en la faisant accompagner de la dispersion 
et. a 1 occasion, d’une courte description. 

J- affinis DC.; J. distans Pohl: J. hexamera Miq.; J. micropelala 
Mart.; J. rigida Peepp. 
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Graines du /. erecta ; fruit sessile; feuilles velues du J. peruviana , 
mais moins grandes, petiolees, parfois glabrescentes, ovales; tiges heris- 
sees, pourvues delignes; fruit herisse; tleurs petites, paraissant blanches 

sur le sec. 

Hah. : LaTrinite; la Martinique; St-Domingue; Porto-Rico; Panama; 
Guatemala; Colombie; Bolivie; Guyanes anglaise et fran^aise; Bresil, 
Haut Amazone et affluents. 


Jussicea cost at a Presl. 

flab. : Manille ; Australie? 

J. decurrens DC.; J. erecla Nutt.: J. paniculala Pcepp.; Ludwigia 
jussixoides Lamk. 

Feuilles larges, flasques comme celles du J. saffrulicosa ; tige pourvue 
de lignes saillantes; tleurs jaunes, grandes, rappelant celles du J. repens 
auquel il est possible que se rattache cette espece; capsule ailee, sessile 
ou stipitee, relativement courte; graine munie d un leger raphe. 

Hab .: La Trinite; St-Vincent; Panama; Colombie; Bresil; Venezuela; 
Equateur; Etats-Unis; Halifax; Zanzibar; Seychelles; ile Maurice; Mada¬ 
gascar; Comores: Nyassaland. 

J. densiflora Micheli. 

Espece voisine du J. erecta , auquel elle se rattache peut-etre. Racine 
fibreuse; tigedroite, rougeatre, ailee; feuilles ovales, attenueesen petiole; 
glabres ou velues; fleurs petites; capsule sessile, grele, quadrangulaire, 
a cotes a double sillon, encadrant la partie convexe de chaque face; 
graine petite sans raphe, comme chez le J. erecta. 


Hab .; Bresil et Paraguay. 


foli 


Ibiflo 


J. angustifolia Blume; J. Onagra M 
liflora Mo§. et Sesse; J. tenuifolia 


Souche ligneuse, etlilee, rameuse; tiges rougeatres ainsi que les feuilles; 
fleurs jaunes ou blanches. 

Dans le ./. lithaspermifolia, la capsule esttres stipitee, claviforme, sans 
nervures bien marquees. II rappelle le J. urugua\/ensis. La forme brachy- 


phylla ne se differencie du 


f 


feuilles se raccourcissent parfois, et s’arrondissent. Cependantles graines 
out on raphe, ce qui le ditTerencie du groupe erecta. Ce serait probable- 
mcnt une espece distincte. 

Hab. : Amerique equatoriale; Mexique; Cuba ; Cayenne; Paraguay; 
Guyane anglaise; ile du Salut; Colombie; Bresil; Porto-Rico; Hon- 
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duras; St-Vincent; Jamaique; St-Thomas; Egypte; Sennaar; Congo; 
cOteorientaled’Afrique; Gambie; Niger; Zambese; Angola; Madagascar; 
Gabon; Manille; Java. 

La forme tomlosa a la Gnyane anglaise, en Holivie, dans l'Equateur 
et le long de l'Amazone. 

Les deux exemplaires du Museum de Paris, venant de Java, sontdes 
•/. su/frulicosa. 


J. Fauriei Levi. 

Les graines de cette espece sont identiques a celles du J. erecta. Ulte- 
rieurement je ferai la revision des Jussiaea chinois etjaponais, notamment 
(les J. Pltilippiana, japonica et Parinentieri. 

J. foliosa Wright. 

Excellente espece de Cuba. 

J. geminiflora Donnell Smith. 

Bonne espece a feuilles de J. suffruticosa , flasques; tige ligneuse a la 
base, glabre, anguleuse, marquee de lignes saillantes, a rameaux velus; 
capsule courte, epaisse, arrondie, stipitde, a pubescence courte et 
espacee; tleurs alternes, petites, rappelant par leur forme celle des Lud¬ 
wig ia. 

J. grandiflora Camb. non Michx, an Ruiz et Pav. ? 

Hab. : Bresil et Uruguav. 


J. Hookeri Micheli. 

Voisin du ,/. uruguayensis\ rappelle les J. .suffruticosa et rcpens. 
Feuilles ties etroites comme dansle J. linearis. La racine indique ipie la 
plante est plongee dans l’eau seulement par sa partie inferieure. 

Hab. : Uruguay. 


J. latifolia Benth. 

Larges et longues feuilles (17 cm. x3), glabres, pen peti.dees; 
capsule grosse, courte, sessile ou brifcvement stipitee; graine jaune,lisse, 
glabre, en forme de haricot. 

Hab. : Guatemala; Brasil; Guyanes anglaise et fran^aise; Colombie. 


ifol 


Weddellii Micheli; J. par - 


viflora Salzm.; J. erecta Michx non L.; J. microntha K/.e. 

Voisin du ./. erecta. Le J. micrantha du Museum de Paris semble 
etre le J. erecta. 

Cette espece, a fleurs jaunes, avec 4 sepales et 8 etamines, et a graines 
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cylindrico-discoides, jaunatres et rugueuses, pent atteindre jusqu a 
6 pieds de hauteur. 

Hab .: Bresil; les trois Guyanes; Venezuela; Cuba; LaTrinite; St-\in- 
cent; Ste-Lucie; Floride; Fgypte; Sennaar; Philippines. 

Jussicea natans HB.; J. helminthorrhiza Mart. 

Fleurs blanches, allongees, a petales entiers; stigmate indivis, inclus, 
mais depassant les etamines; feuilles en ecu, echancrees au sommet; 
plante tlottante a racines de Batrachium et a vesicules de ./. repens. 
Capsule du J. repens. 

Hab. : Bresil; Colombie; Paraguay; Equateur; Perou; Mexique. 

J. nervosa Poir.; rigida Miq.; J. brasiliensis Gardn.; J. maypu- 
rensis HBK.; ./. palmitensis Camb.; J . Martii Micheli?; </. Commer- 


(lo 



stigma 


Plante glabre ou tomenteuse a fleurs jaunes, a feuilles tres variables, 
coriaces, petiolees, a nervures anastomosees; tige ligneuse, capsules a 
pedoncules aussi longs qu’elles. 

Yar. pubescens Micbx. 

Plante presque veloutee, a tige droite, simple ou rameuse, ligneuse, 
arrondie ou anguleuse; feuilles nombreuses, velues, ovales ou lanceolees 
ou meme tres etroites, a nervures visibles; fleurs jaunes, pedonculees; 
capsules nombreuses, arrondies, velues, tres stipitees; graine jaune, lisse, 
glabre, munie d’un raphe. 

Hab. : Bresil; Paraguay; les trois Guyanes; Venezuela; Colombie; 
Bolivie. 


J. octofla I)C., J. peruviana L.; J. anastomosans DC.; J. caparosa 
Camb.; J. elegans Camb.; J. bracteata Hook, et Am.; Burchellii 
Micheli; J. macrocarpa HBK.; J. hirta Vahl; J. Laruotteana Camb.; 
J. tomentosa Juss. Camb.; J. cosfata Pohl non Presl; ./. elevata 
Pohl; J.erecla Blanco; J. mollis HBK.; J. terminalis Veil.; ./. longi- 
folia DC. Deux formes : la forme velue ou meme tomenteuse, dontles 
feuilles rappellent parfois assez celles des Osbeckia et la forme glabre, 
comprenant la var. anastomosans DC. Les capsules sont parfois tres lon- 
guement stipitees, par exemple cbez la var. elegans Camb. 

Hab. : Colombie; Bresil; Argentine; Perou; Equateur; Mexique; Gua¬ 
temala; Costa-Rica; Uruguay; Venezuela; Porto-Rico; Cuba; St-Thomas; 
La Trinite; la Jamaique; Bolivie; Floride; La Reunion; lie Maurice; Aus¬ 
tralia; Madagascar; Natal; Java; Chine; Canton, Macao; Formose; 
Poulo-Condor; Saigon; Timor; Ceylan; Indes orientales. 

Le J. Laruotteana Camb. estun metis du J. caparosa par 1 eJ. elegans. 
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La forme Iongifolia DC. a le port du,/. oclofda, mais ses feuilles et ses 
fruits allonges la rapproclient plutot du J. suffrulicosa. C'est line forme 

critique. 


J. oocarpa Wr.; J. torulosa Arn.; Oocarpon jussixoides Micheli. 
Excellente espece a 5 etamines, a fruits toruleux el a longues feuilles 
lineaires. 

Hab. : Bresil; Guyanes frangaise et anglaise; Cuba. 


J. peduncularis Wright. 

Plante de plusieurs pieds de long; tige rougeatre, a lignes saillantes; 
feuilles allongees, glabres, luisantes, a nervure centrale saillante; fleurs 
jaunes du J. repens ; capsule tres stipitee, attenuee, obscurement qua- 
drangulaire, glabre, a 2 cbtes separees par une vallecule sur chaque face. 
Hab. : Cuba. 


J. pilosa HBK.; J. affinis Miq. non DC.; J. vanabilis Mey.; J. hele- 
rophylla Salzm.; J. leptocarpa Nutt.; ./. Marcgravii DC.; J. Miquelii 
Sagot; J. pseudo-heterophylla Salzm. 

Tige parfois grosse et ligneuse, souvent anguleuse, ordinairement 


ailee. 


Hab. : Porto-Rico; Cuba; Rresil; Amerique equatoriale; Guyanes 
frangaise et anglaise; Colombie; Paraguay; Guatemala; fitats-Unis : 
Texas, Californie, Floride, Missouri; c6te orientale d’Afrique. 


J. Plumeriana Bello. 

Hab. : Brasil; St-Thomas; Panama; Guyane frangaise; Mexique. 

J. Pomatogeton Michx. 

Excellente espece a fleurs jaunes tres allongees; feuilles du J. repens , 

mais ovales, mediocres, port d’un Potamot. 

Hab. : Bresil. 


J. quadrangular is Micheli. 

Bappelle le J. nervosa , mais a la tige ligneuse, rameuse, les rameaux 
velus, les feuilles larges, ovales, petiolees, velues sur lesnervures etd un 
vert sombre. Fleurs jaunes, a petales grands, veines; capsule allongee 
comme celle du J. repens , mais stipitee, a pedoncule plus court qu elle; 
graine glabre, lisse, ovale, rougeatre et munie d’un raphe. 

Hab. : Bresil. 


J. repens L.; ,/. diffusa Forsk.; J. tomentosa Camh.; J. Bodinieri 
Levi.; J. Uruguayensis Camb.; J. mendoziensis Ledeb.; ./. stenopkylla 
Cill.; J. pumila Gill.; J. peploides HBK.; J. inclinata L.; J. amaze - 
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men Spruce; /. aquatica DC.; /. Sirartziana DC.; J. grand'tflora 
Miclix; J. spectans Hochst.; J. alternifolia Mey.; J. australasica F. v. 
Muell.; J. monteoidensis Spreng.; J■ oblonga Gill.; /. rmnulosa DC.; 


/'< 


/ 


W * * 

teriana Steud.; J. liogdiana Featli.; J. erecla L. Amcen , non Sp. 7'/.; 
J. floribunda GrilT.; J. flnitans Hoclist.; J. fluvialilis Blume; J. hexa- 
petala Hook, et Am.; J. inclinata Blanco; J. rnauritiana Presl; J. men- 
docinrnsis Gill. 

Espeee repandue sous ses diverses formes dans les cinq parties du 
monde. Plante eminemment polymorphe, tantot a tleurs blanches, on 
tachees de jaune a l’onglet, ou totalement jaunes. 

La plante, croissant hors de l’eau, peut devenir ligneuse a la base; au 
contraire, quand elle flotte, les racines et meme les tiges atfectent la 
forme de rubans. 


Jnssicua Schottii Micheli. 

Voisin des/. leptocarpa et affinis. Plante velue, grele, a tige ligneuse, 
dressee; feuilles du/. su/fruticosa afeuilles lineaires; capsule du/. repens 
et du /. suffrulicosa attenuee enpedoncule; etui de la graine pyramidal 
et non cylindrique; graine ovale, sillonnee, brune, lisse et glabre. 

Hab. : Bresil. 


J . sedoides HBK. 

Excellente espeee flottante a feuilles tres longuemcnt petiolees, a limbe 
presque reniforme, groupees au sommet; tleurs jaunes du /. repens. 
Sepales obovales, acumines, mais non prolonges en pointe. Plante 
glabre, a nervure des feuilles non visible. Racine de Batradrium ou de 
/. repens. Fruit allonge du /. repens ; stipite. Belle plante, a graines 
petites, brunes. luisantes, en croissant, paraissant depourvues de raphe. 

Hub. : Bresil; Colombie; Guyane anglaise; Venezuela; Paraguay et, 
en general, Amerique tropicale. 

/. sericea Camb.; /. myrtifolia Camb.; /. villosissvna Pohl; /. lon- 
ceolata Camb. 

Plante soyeuse ou toinenteuse, a tomentum souvent couleur de rouille; 
tiire ligneuse; feuilles petites, rappelant celles del’ Epilobium Fleischeri; 
a nervures visibles en dessous; tleurs grandes, jaunes, nerviees, a calice 
cotonneux; capsule stipitee, claviforme. 

Hab. : Bresil; Paraguay (marais). 

J. suffruticosa L. Gris.; /. octoncrvia Lamk non DC.; /• liy us tri¬ 
folia Benth.; /. occidentals Nutt.; /. octovalvis Sw.; /. persicarivefolia 
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Scblecht.; J. anguslifolia Lamk; J. salicifolia 11RK.;./. palustris Mey.; 
./. scabra Willd.;,/. villosa Lamk; J. bonariensis Micheli; J. brachycurpa 
Micheli;,/. Uni folia var. parmflora Camb.; J. exaltata Itoxb.; J. fiur- 
manni DC.; J. cali/cinn Presl: J. decumbens Benth.; J. cn/tlirocaulis 
.Mart.; ./. frulicosa DC.; J. parvi flora Camb.;./. tetragona Spreng.; 
./. linearis WilJd.; J. dodecandra DC. 

Plante tres polymorpbe, repandue dans les cinq parties du nionde et 
que je subdivise en trois races : linearis an Willd.? a feuilles etroites; vil¬ 
losa , forme velue, salicifolia a grandes feuilles. 

Dans la var. bonariensis. la Jargeur des lobes du calice est Ires remar- 
q liable. 

Les auteurs considerent la forme velue du J. scabra coinme une forme 
du ./. oclofila. 

En terminant, nous appelons sur ce travail les observations, et 
surtout les critiques de nos confreres. 


M. Guflrov expose au tableau les faits suivants : 


A propos de feuilles de Lierre submergees; 


par M. Cm. GUFFROY. 


une 


Ees bords E. de l’etang de Ville-d’Avray (Seine-et-Oise) sont 
garnis d’un veritable tapis de Lierre, dont les parties inferieures, 
par suite tie variations du niveau de l’eau, se trouvent submergees, 
continuant a se developper dansce nouveau milieu sans en sem- 
bler incommotlees. Nous avons preleve dans ces conditions, sur 

meme tige, les parties aeriennes et celles developpees a 
environ 20 cm. sous l’eau. Des coupes ont ete faites dans les 
feuilles et les petioles et examinees au microscope. Elies ont 
fourni les resultats suivants : 

Lepaisseur de la feuille n’est pas sensiblement modiliee, 
mais il n’en est jtas de meme tie la structure (voir fig. 1 et 2). 
Le tissu palissadique des feuilles submergees est en ellet beau- 
00 up plus developpe; au lieu d'etre forme seulement de deux 
couches, + ldches, ettlont la secondeest presque isodiametrique, 
il comprend trois couches dont les deux premieres sont beau- 





